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À PROPOS DE L’AUTRICE 
Après avoir quitté son travail suite à la naissance de ses trois filles, Miranda Lee s’est lancée dans l’écriture de romances depuis son cottage en terre australienne. Elle considère cette décision comme la meilleure de sa vie.



1
Dans le taxi qui le ramenait de l’aéroport à son domicile, Mike ne pouvait s’empêcher d’être préoccupé. Il n’était satisfait ni de la façon dont son voyage d’affaires aux Etats-Unis s’était déroulé, ni de la réaction impulsive qu’il avait eue. Sans parler des conséquences que celle-ci allait avoir.
Mais il était trop tard pour faire machine arrière. Il était coincé.
Une fois chez lui, Mike ôta le costume italien qu’il avait acheté spécialement pour son rendez-vous avec Helsinger, et se dirigea vers la salle de bains. Après s’être douché et rasé, il passa un jean et un T-shirt et entreprit de se préparer un petit déjeuner digne de ce nom. Celui qu’on lui avait servi dans l’avion ne lui avait pas rempli l’estomac.
Il sortit ensuite manger ses œufs au bacon sur sa terrasse inondée de soleil. Elle faisait face au nord et offrait une vue imprenable sur le port intérieur de Sydney. C’était d’ailleurs l’une des raisons pour lesquelles Mike avait acheté cet appartement. Il n’aimait rien tant que de s’asseoir là après une dure journée de travail, un verre de whisky à la main. La vue de l’eau l’apaisait.
Mais en ce moment, cependant, rien ne pouvait le calmer.
Il termina son repas rapidement, ne songeant qu’à sa rencontre avec son meilleur ami — et accessoirement banquier — Richard Crawford. Tout en déposant son assiette dans l’évier, Mike se demanda comment celui-ci allait réagir en apprenant ce qu’il avait fait.
Richard était peut-être traditionnel en apparence, mais dans le fond ce n’était pas le cas. On ne devenait pas P.-D.G. d’une grande banque à moins de quarante ans, sans un minimum de sens pratique. Et aussi fou qu’il puisse paraître, le plan de Mike pouvait leur rapporter énormément d’argent à tous les deux.
Le jeune homme enfila sa veste de cuir et quitta son appartement. Une demi-heure plus tard, il entrait dans le bureau de Richard.
   
   
— Comment ça, tu n’as pas vu Helsinger ?
Richard paraissait plus perplexe que furieux. Il enchaîna :
— Je croyais que vous aviez pris rendez-vous avant ton départ ?
— Oui, mais malheureusement Chuck a dû quitter Los Angeles le jour de mon arrivée. Une urgence familiale, à ce qu’il paraît.
— Bon sang, quelle malchance !
— Ne t’inquiète pas. J’ai rencontré son directeur général à la place. Il m’a assuré que Comproware était toujours très intéressée par mon nouvel anti-virus.
— Ça ne m’étonne pas, dit Richard. Il est fantastique.
Mike était parfaitement d’accord. Son programme était en effet révolutionnaire, capable d’intercepter des virus dont la signature n’était pas encore connue. Mais il avait compris très vite que sa petite société n’avait pas la taille requise pour exploiter pleinement le potentiel commercial de ce produit.
Après avoir fait des recherches, il s’était tourné vers Comproware, une société américaine relativement récente, dotée d’un indéniable sens du marketing, et réputée pour les généreux contrats qu’elle passait avec les créateurs de logiciels.
Il avait d’abord tenté de négocier par téléphone, puis avait compris que rien ne vaudrait une rencontre avec le fondateur de Comproware, Chuck Helsinger. Si seulement il avait pu prévoir les conséquences de ce rendez-vous… 
— Je n’ai pas encore signé de contrat, reconnut-il. En revanche, j’ai eu une offre de partenariat.
— De partenariat ? s’exclama Richard avec excitation. Avec Chuck Helsinger ? Tu plaisantes ? Ce type est une légende vivante. Tout ce qu’il touche se transforme en or. Une association avec lui, ça veut dire gagner des millions !
— Exactement. Si j’arrive à conclure l’affaire, les parts que tu détiens dans ma petite société vont te rapporter une jolie somme ! Même chose pour Reece.
« Et moi, je pourrai enfin faire tout ce que je veux », songea Mike. Les possibilités étaient illimitées ! Si du moins il décrochait le contrat… 
Richard secoua la tête d’un air incrédule.
— Je n’arrive même pas à y croire. C’est inouï !
— Il y a juste un hic. Mais je vais le régler.
Richard fronça aussitôt les sourcils et arbora une mine méfiante.
— Quel genre de hic ?
— Chuck Helsinger a une règle d’or lorsqu’il s’engage dans un partenariat avec quelqu’un.
— Laquelle ?
— Le quelqu’un en question doit être marié. Chuck aime les hommes établis, avec de solides valeurs familiales.
— Tu plaisantes ?
— Malheureusement pas.
Richard soupira, puis s’adossa à son siège, le menton posé sur ses mains jointes.
— Et veux-tu me dire comment tu comptes régler ce léger problème ?
— Eh bien, j’ai immédiatement envoyé un mail à Chuck pour lui annoncer que j’étais justement sur le point d’épouser une fille merveilleuse, et que le mariage devait avoir lieu avant Noël.
Richard rit de bon cœur, puis secoua la tête.
— C’est très inventif de ta part, mais je ne crois pas qu’un type de l’envergure de Chuck Helsinger se laissera abuser par un procédé aussi grossier. Je suis sûr qu’il va faire une enquête sur ton compte avant de signer quoi que ce soit avec toi. Et il découvrira que tu lui as menti.
— J’y ai pensé. Mais ce ne sera pas un mensonge.
A ces mots, son ami bondit de son siège.
— Tu veux dire que tu vas vraiment te marier ?
Mike comprenait aisément sa stupeur. Après tout, il était un célibataire endurci, ayant plusieurs fois juré qu’il ne se marierait jamais.
Mais il n’avait jamais pensé non plus qu’une telle opportunité professionnelle s’offrirait un jour à lui. Et parfois, un homme devait savoir faire des compromis.
Mais selon ses propres termes, bien sûr.
— Si je veux signer ce contrat, reprit-il, je dois me marier. Et vite. Helsinger sera à Sydney le 4 décembre pour y prendre possession d’un yacht qu’il vient de faire construire. Il m’a déjà invité à les rejoindre, sa femme et lui, pour une petite croisière. Il va sans dire que ma nouvelle épouse doit m’accompagner. Je pense qu’il en profitera pour me jauger. Et si j’arrive à le convaincre que je suis un bon mari, le tour sera joué.
— Je ne suis pas sûr de bien comprendre. Tu vas vraiment te marier ?
— Oui, mais pour une durée déterminée, précisa Mike. Ce sera un arrangement, valable jusqu’à la signature du contrat.
— C’est un peu…  cynique, non ? Même venant de toi.
Mike eut un haussement d’épaules.
— La fin justifie les moyens. Et puis, de quel droit ce vieil hypocrite peut-il demander une chose pareille ? Je ne vois pas en quoi le mariage serait une garantie d’honnêteté.
— Peut-être. Ça ne le rend pas hypocrite pour autant.
— Tu crois ? Figure-toi que, moi aussi, j’ai fait des recherches avant de m’adresser à Comproware. J’ai enquêté sur Helsinger. Il se trouve que ce bon vieux Chuck en est à sa troisième épouse. J’ajouterai qu’elle a bien vingt-cinq ans de moins que lui. D’accord, ils sont mariés depuis seize ans et elle lui a donné deux garçons. Mais ne me dis pas que c’est l’image du parfait père de famille ?
— Oui, évidemment… 
— Quant à l’épouse en question, ce n’est pas mieux. Chuck a soixante-dix ans : tu crois qu’elle l’a épousé pour son charme ? Tu parles ! Beaucoup de jeunes femmes mettent le grappin sur des types riches, et l’amour n’a pas grand-chose à voir là-dedans. Depuis que je suis millionnaire, je n’ai jamais eu autant de filles prêtes à sauter dans mon lit. Je n’aurai donc aucun mal à me trouver une femme…  temporaire. Il suffit juste que je mette assez d’argent sur la table pour la convaincre.
— On dirait que tu as quelqu’un en tête. Une de tes ex, je suppose ? On ne peut pas dire que tu en manques.
— Non, surtout pas. Aucune ne ferait l’affaire. La dernière chose dont j’ai besoin, c’est bien de complications. Je veux une femme qui sache exactement ce que j’attends d’elle, dès le départ. Ce sera un mariage de façade, qui sera discrètement dissous un peu plus tard. Et sans sexe, pour ne pas compliquer les choses.
Mike devait admettre qu’il en avait assez des femmes qui se disaient amoureuses de lui en dépit de ses avertissements. Au départ, toutes semblaient accepter la relation sans lendemain qu’il leur proposait. Mais après quelques nuits, elles changeaient. Et il détestait qu’une femme lui dise qu’elle l’aimait. Essentiellement parce qu’il n’y croyait jamais. Les femmes utilisaient ces trois petits mots pour manipuler les hommes et leur passer la corde au cou.
Avec lui, c’était très vite réglé : il rompait aussitôt.
Voilà pourquoi, comme l’avait souligné Richard, il avait tant d’ex. Dès qu’une fille devenait collante, il s’en débarrassait. Sa dernière petite amie en date avait été une fille ambitieuse, une brillante avocate. Il s’était dit qu’elle serait peut-être différente. Mais non. Elle était devenue tout aussi possessive que les autres.
Mike s’était donc un peu éloigné des filles ces derniers temps. Il préférait consacrer son temps à des œuvres caritatives. Ou à faire plus de sport.
— Et où comptes-tu trouver cette épouse, Mike ? Je n’ai jamais vu de fille se balader avec une pancarte autour du cou précisant qu’elle cherchait à se marier pour de l’argent.
— Tu as la mémoire courte, Richard. Tu m’as dit toi-même que tu t’étais adressé à l’agence Une femme pour la vie avant de rencontrer Holly. Et tu as même ajouté que cette agence avait un sacré nombre de croqueuses de diamants dans ses fichiers.
Richard se frotta le menton, l’air renfrogné.
— C’est vrai, j’ai dit ça. Mais en y repensant, il est possible que je les aie mal jugées. J’étais dans un état d’esprit pour le moins cynique quand je suis sorti avec ces filles. Elles n’étaient sans doute pas aussi vénales que je l’ai prétendu. La preuve, Reece a trouvé Alanna par l’intermédiaire de l’agence. Et personne ne peut accuser Alanna d’être une croqueuse de diamants.
Mike songea un court instant à la femme de Reece et acquiesça.
— C’est vrai. C’est l’exception qui confirme la règle, c’est tout. J’ai besoin de l’adresse d’Une femme pour la vie, Richard. Je suis sûr que je vais y trouver mon bonheur.
Son ami haussa les épaules.
— Comme tu voudras.
Richard ouvrit un tiroir de son bureau et fouilla dans les cartes de visite qui s’y entassaient. Mike paraissait décidé à mettre son plan insensé à exécution. Mais qui pouvait l’en blâmer ? Un partenariat avec Chuck Helsinger était une chance qui n’arrivait qu’une fois dans la vie.
Mais tout de même… 
Holly n’allait pas le croire lorsqu’il lui raconterait ça ce soir. Mike était l’homme le plus opposé au mariage qu’il connaisse. Le plus opposé à l’amour. Et aux femmes.
Non, pas aux femmes. Elles tournaient autour de lui comme des abeilles autour d’un pot de miel et Mike avait toujours une ravissante créature pendue à son bras. Holly disait que c’était parce qu’il était grand, beau, ténébreux, et qu’il avait l’air dangereux.
Il voulait bien le croire. La haute taille de Mike et sa musculature impressionnante le rendaient assez intimidant. Il ne portait presque jamais de costumes, leur préférant des jeans et des vestes de cuir comme celle qu’il portait en ce moment.
Quoi qu’il en soit, il ne manquait jamais de compagnie féminine. Dieu merci, songea Richard, Holly préférait les hommes plus traditionnels… 
— Voilà, dit-il en tendant la carte à Mike. La femme qui dirige la société s’appelle Natalie Fairlane. Son nom et son numéro sont au dos. Elle voudra te voir avant de te présenter qui que ce soit. Je suggère que tu ne lui dises pas l’entière vérité sur tes motivations. Elle prend son métier très au sérieux. Oh ! Et autre chose : les filles que j’ai rencontrées via l’agence étaient toutes sublimes. Il serait sans doute sage que tu en trouves une qui ne soit pas trop belle. Un homme tel que toi pourrait avoir du mal à garder ses distances.
Mike fronça les sourcils.
— Comment ça, un homme tel que moi ?
— Allons, Mike, tu aimes le sexe. Ne prétends pas le contraire. Tu as eu plus de femmes cette année que moi durant toute ma vie. Je crois que tu as raison de ne pas vouloir consommer ce mariage. Mais seras-tu capable de résister à la tentation ? Par exemple, vous allez devoir partager une cabine sur le yacht de Helsinger. Si elle est trop jolie, tu auras peut-être du mal à ne pas la toucher.
— Tu me sous-estimes. Avec l’argent qui est en jeu, je suis prêt à me faire moine.
Mais Richard ne parut guère convaincu.
— Si tu le dis…  A présent, n’oublie pas ce que j’ai dit sur Natalie Fairlane. Fais attention à ce que tu lui diras.
— Je crois que tu es un peu naïf. Si cette bonne femme dirige une agence matrimoniale, c’est pour gagner de l’argent. Comme quatre-vingt-dix-neuf pour cent des filles qui travaillent pour elle. Non, je suis sûr que cette vieille entremetteuse n’aura pas de mal à me trouver quelqu’un.
Un sourire étira les lèvres de Richard. Il aurait tout donné pour pouvoir assister à l’entretien que son ami allait avoir avec la formidable Natalie Fairlane.
Car Mike avait peut-être raison quant aux motivations de ses clientes. Mais il se trompait lourdement en la qualifiant de « vieille entremetteuse »… 

TITRE ORIGINAL : A SCANDALOUS MARRIAGE
Traduction française : Jean-Baptiste ANDRÉ
© 2005, Miranda Lee.
© 2006, 2023, HarperCollins France pour la traduction française.
Ce livre est publié avec l’autorisation de HARLEQUIN BOOKS S.A.
Le visuel de couverture est reproduit avec l’autorisation de :
© Stanislav Ivanitskiy/Trevillion Images
Réalisation couverture : E. Courtecuisse (HarperCollins France)
Tous droits réservés.
ISBN 978-2-2804-8738-2

HARPERCOLLINS FRANCE
83-85, boulevard Vincent-Auriol, 75646 PARIS CEDEX 13
Service Lectrices — Tél. : 01 45 82 47 47 - www.harlequin.fr
Ce livre est publié avec l’autorisation de HARLEQUIN BOOKS S.A.
Tous droits réservés, y compris le droit de reproduction de tout ou partie de l’ouvrage, sous quelque forme que ce soit.
Cette œuvre est une œuvre de fiction. Les noms propres, les personnages, les lieux, les intrigues sont soit le fruit de l’imagination de l’auteur, soit utilisés dans le cadre d’une œuvre de fiction. Toute ressemblance avec des personnes réelles, vivantes ou décédées, des entreprises, des événements ou des lieux serait une pure coïncidence.
Ce roman a déjà été publié en 2006
Ce document numérique a été réalisé par Nord Compo.
OPS/cover/4cover.jpg
@ SAGAS

SECRETS. HERITAGE. PASSION.

MIRANDA LEE
3 milliordaires & marier

La vengeance dun homme doffaires

Lorsque Mike Stone entre dans le bureau de I'agence qu’elle
dirige, Natalie décide de lui proposer d'étre cette épouse de
convenance dont il a besoin pour conclure une importante affaire.
Car le puissant homme d'affaires propose deux millions de dollars
pour ce contrat, et Natalie a besoin de cet argent. Mais |'attirance
explosive qu'ils éprouvent I'un pour |'autre pourrait bien mettre
en péril leur arrangement...

Lhéritiere de Peorl Beach

Quand Holly tombe nez & nez avec le séduisant Richard Crawford,
elle tombe immédiatement sous son charme. Mais depuis la mort
de sa femme, Richard ne veut plus entendre parler d'amour. En
revanche, il est bien déterminé a épouser la femme avec laquelle
il pourra fonder une famille, et qui saura se satisfaire d'une union
raisonnable dans laquelle les sentiments n"auront pas leur place...

L'épouse bafouée

En surprenant le regard contrarié de son époux pendant qu’elle
danse avec un autre homme, Alanna ne peut retenir un frisson.
Apreés le calvaire qu'elle a vécu avec son précédent mari, pas
question de supporter que Reece céde lui aussi a la jalousie.
Hostiles a la passion, mais désireux de fonder une famille, tous
deux ont en effet passé un contrat avant de se marier : pas de
possessivité, pas de jalousie, et... pas d'amour.
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